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Un veuf épanchait sa douleur
dons le sein d'un ami:

-Ma peuvre femme! Nous
étions si heureux !... le même
age... les mêmes goûts... Ainsi
nous adorions les mêmes ani-
maux...

-Vraiment?
-Oui, elle passait sa jouirnée

au. Jardin des P...
-Et toi ?
-Moi, au Jardin d'acclimata-

tion.

M. et Mme Cocobal se trouvent
dans un quartier excentrique et
.ne savent pas de quel côté diri-
ger leurs pas pour trouver la
maison d'un de leurs amis qui a
déménagé au terme d'octobre.

-Ma chère, Iiit Cocobal, je te
dis que c'est à gauche en descen-
dant...

--Mais non ; pas du tout! ré-
plique son acariâtre moitié, je
sais bien ce que je dit : c'est à
droite en montant Il

Le comble de la tenue des li.
Vres :.

Un jour de brouillari, parler
dans un journal de Grand-Livre
de la dette publique.

Celui de la vivisection
Ecorcher une langue vivante.

Entre nouvelles couches :
-Vous êtes en deuil?
-Oui, de mon père.
Il a dû vous laisser une belle

fortune, car...
-Lui!1 c'était un bien trop

honnête homme ; il a payé Lou
tes mes dettes... Il m'a ruiné!

Malgré la forte pension que
lui fait son oncle te jeune Auto-
nin est criblé de dettes.

-Voyons, lui dit hier cet ex-
cellent homme, combien te fan-
-drait-il par an, pour vivre à ta
guise et ne plus L'endetter ?

Antonin, après avoir longue
ment-réfléchi :

-Douze mille franCs*.; toutes
mes dépenses payées !

Dialogue entendu hier place
de la Bourse :

-Avez-vous des nouvelles du
banquier X...?

-Non! Sa maladie est-elle
grave?

-On dit qu'il a la pierre.
-Bah ! C'est son cour qui eit

descendu.

Monsieur, madame ti bébà vi.
sitent le Louvre et s'arrêtent de.
vant la Vénus de Milo :

-Maman, s'écrie bébé, 'pour-
quoi qu'on lui a coupé les bras ù
cette dame?

-Parce qu'elle se fourrait les
doigts dans le nez.
- Profonde stupéfaction de l'en-
fant qui retire précipitamment
ses deux index de ses deux nart-
nes.

Un reporter vient apporter a
un journal un émouvant fait di-
vers roulant sur l'épisode lamei-
table d'un maçon tombi duhaut
d'un cinquième élage.

L'ar:icle avait environ ciii-
quante lignes.

-C'est trop long, lui dit-on.
Le reporter coupe bravement

une partie de sa copie, et, en ter-
minant, se résume ainsi:

"L'abondance des matières
nous empêche de décrire le dé
sespôir de l famille."

A la porte Saint-Ouen
Un ouvrier qui vient de con

duire sa femme à sa dernière de
meure, verse d'abondantes lar
ies, quand'il est rejoint par un

ami.
-- M%.a pauvre vieille, lui dit ce-

lui.ci, tu l'aimais donc bien, ta
défunte?

-Elle était si bonne !... El
puis, elle vous avait une façoil
de faire des tripes à la mode de
Caen Elle vous relevait ça avec

.un filet.de vinaigre, je ne te dis
que çalt11

Et le malheureux fait claquer
sa langue, puis il éclate en san
lots,

UNE ATTAQUE 1OCTURNE a Ž:2

-Vos attaques nocturnes, c'est dela blagues Tenez, moi qui vous parle,
j'habite un quartier excentrique abso-
lument ;désert eh bien! on ne m'a
Jamais rien dit I...

-D'abord, moi, je n'ai pas peur; -Ensuite, voyez-vous, les malfai-
et puis, entre nous soit dit, j'ai tou- teurs savent bien à qui ils s'adres-

jours dans ma poche un bon revolver sent, et en me voyant ils devinent de
à six coups'.... suite à qui ils auraient affaires !

MA pcine Godinotînisst-ui-il ses retieions &M Qu vous enlevent mon Godinot
que soudain il est saisi pardeux rôdeurs de comme un simple paquet, lui four-
nuit...• __1 .. , rent une casquette dans la bouche.

Qul drame sanglant se passe-t il
dernere lapalissade ? Le courageux
Godi'ot viendra-t il à bout de ses
agresseurs ?

La lutte fut courte, car au bout
de cinq Minutes des silhouettes se
profilèrent sur le haut de la clôture.

-Parlez 1 dit il d'une voix sifilante.
-Vous savez que nous sommes au to octobre et que ce

jour-là j'ai l'habitude de...
-On les connait, vos habitudes, et je ne sais que trop

où vous voulez en venir. Alors, vous vos êtes introduit
chez moi pour me demander de l'argent, et vous vous êtes
imaginé que vous sortiriez d'ici avec la sueur de mes tra-
vaux.

Un rire satanique co-ipa la phrase. -

-... De mes travaux h Eh bien 1 mon cher.et.exécré pro.
priétaire, apprenez que.j'ai juré de ne plus payer les gens
comme vnous. Je veux'vous laisser le remords perpétuel,
qui vous rongera les flancs, d'avoir abrité dans vos lambris
un homme dont vous n'aurez jamais extrait la moindre
parcelle d'or ou d'argent. Et vous allez me faire le plaisir
de ne pas deshonorer mon parquet plus longtemps. Allons,
ça, qu'on se lève et qu'on se la brise au plu., vite.; J'a
commencé une pièce de vers que je vèéx finir. Votre ha,
leineempestéseafait fuir 'aimisetonieur,-et.i vous
n'oblem~pérez pas...ou

Ici, jeu du revolver.
-Mais alors, objecta tiiidement le preprietaire qui mi-

Et disparai
clôture en pla
vague.

Et Godinot tomb
la rue, a moitié ass
nient dépouillé.

~j 1

jotait un congé en bonne et du. f>nc
vous retenu si longtemps ici ?

. . quoi? Vous n'avezçionc ras
-Quel écriteat?,
-C'est pourtant buriné en-lettres a

LEZ AU CONCIERGE. Les conci
et j'ai pëféré parler au p.eprietalrea

-P1LE

Un écrivaiu qui a vainement
tenté de se fauflier dans le sein
verdoyant des quarante immor-
tels du palais Mazarin, se trouve
par hasard échoué an milieu de
t. avaux de macadam.

Alors un sanglot lui monte à
la gorge et d'un ton triste, il (d't:
-On macadamise tout Pari-...

Quand donc, Hélas ! n'acadéut-
sera-t-on Y

Petite scène intime :
-Eh quoi ! malheureuse en-

fant, tu n'as pas craint de jeter
le déshonneur dans ta famille?

-Mais maman...
- Cn homme de cet agel1...
-Jo t'en prie...
-11était donc irrésistible ?
-Il m'avait dit que si je ne

lui cédais pas il se tuerait.I -El bien ?
-Songe, maman, qu'il est pè-

re de famille l

J'ai fait pour vous des mira.
cJes. J'ai poussé la complaisan-
ce usqu'à m'étudier à trianfor-
mer c implètèment imon caractè-
re. J'éItais coquette. J'avais la
tête près du bonnet...

-Evidenment, vous ne l'avez
plus.

-Grâce à qui?
-Mais, répondit M. de Rion,

grâce à moi, qui vous ai payé
vos premiers chapaux!

Dans un café
Un gros monsieur s'est endor-

mi sur la table de marbre. Un
joueur de billard l'aperçoit,
prend sa craie et se met à écrire
des chiffres sur le dos du dor-
meur.

Ce dernier se réveille et lui
adresse force injuros.

-Comment I s'écrie le far-
ceur, on ne peut donc plscomp.
ter sur vous !

Chancaux I-Ces btes de soin-
me ont eu au conseil municipal
de Péronne les honneurs de la

- ieeussioni'vi vrveiissent derrière! latnclies d'un lrrain L'intérêt réside dans un sim-
ple incident qui s'est produit ait
cours d'une discussion.

Nous le reproduisons d'après
un journal de la localité :

W. cADOT.-Oui I une caravane
est allée voir M. le préfet. i

M. TRANNOY.-Je prie M. Cadot
de retirer l'expression "carava-
ne", car dans une caravane il. y
a des chameaux. Or, fen dlais.!.

M . cAooT.-Tout le monde- sait
ici que je n'ai jamais l'intention
de froissermaies. collégues., Je
déclare que je n'ai pas eu .dans
l'esprit l'assimilation que M.
Trannoy a faite, et dont je lui
laisse rentière responsabilité.

A l'église
Alphonse épouseMargot.
-Consentez-vous, demande le
rêtre, à prendre pour légitime
poux .uvert (Alphonse)?,'
--Oui, m'sieur, s'écrie l'en-

thousiaste Margot. . Puis, ou-
bliant la -majesté du lieu, elle

uit lourdement dans saute au cou- de son conjoint,
ýomiîè et ompltête- -Mainîtenant, murmure-t-elle

a l'oreille d'Alphonse, nous pou-
vons nous embrasser, mon p'tit
homme ! C

Tte du vicaire...

Un duel ai pstolet:
-Pan

Une des balles est allée se per-
dre dans le paysage.

-Vous êtes blessé ? crient les
témoins très émus.

-Je ne sais pas... Pourtant.je
crois avoir senti... Mais non,ipas
de sang 1... Ah t c'est cette pIece
de cent sous, oubliée dans le
gousset der mon pantalon,'aqui
m'aura servi de cuirasse.'

-Allons, fait un des téiñoins,
voilà ce qu'on peut appeler de
l'argent bien placé I

c, po irquoi m'avez-. ; '

X.., grand propriétaire fon-
lu l'écriteau en bas? cier, est un homme très aimable;

mais il a."iiô lraverside.ybulolr.
toujours vous faire achét* desssez visibles 1 PAe4parcelles de terrains. Aussi dit-

erges, jeTes Méprise, on de lui
Allons,Tompezl - ·- Qel pes"tdelopins 1

TAURtiUX.
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